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Une filière économique
en Côtes d’Armor DONNÉES 2018

pêche et mareyage 
	1 145 emplois directs :
-	 880 emplois à la pêche dont 818 marins embarqués,
-	 78 emplois dans les criées,
-	 187 salariés dans les entreprises de mareyage  

et de transformation.
	135 millions d’€ de chiffres d’affaires  
en 2018
-	 Débarquement : 66 millions d’€ de CA
-	 Mareyage et transformation :  

69 millions d’€ de CA

L’économie des pêches maritimes du département
Elle représente en 2018 un chiffre d’affaires de 135 millions d’€ (en 
augmentation de 5 % par rapport à la période 2013-2017). 
La flottille de pêche des Côtes d’Armor compte, en 2018, 291 navires dont 27 
pratiquent la pêche au large (chalut de fond). Elle est en hausse de 6 % sur la 
même période. La majorité des bateaux relève de la «petite pêche» de proximité, 
de durée limitée, le plus souvent d’une journée. Cette activité traditionnelle 
regroupe plusieurs types de métiers (drague, chalut, casier, filet, ligne et pêche 
en plongée).

La flottille des Côtes d’Armor représente 20 % de la flotte bretonne. La flotte de 
pêche au large, plutôt récente, performante et régulièrement renouvelée, contribue 
au maintien de l’emploi et représente 30 % des marins embarqués (818 au total). 
L’âge moyen de ces unités est de 13 ans. 
Avec un âge moyen de 30 ans, le vieillissement de la flottille côtière (26 % des 
navires ont plus de 40 ans) entraine pour les armements des coûts élevés en 
consommation d’énergie et entretien des navires.
 Évolution de l’âge de la �ottille côtière

Sources :  DDTM22 - CAD
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En 2018, la production totale des produits de la pêche atteint 24 800 tonnes, 
toutes espèces confondues, pour un chiffre d’affaires de 66 millions d’€. 
Les débarquements reposent sur 4 familles de produits : 
-	 les poissons (40 espèces) et les céphalopodes (encornets et seiches) capturés 

au chalut principalement par les navires hauturiers (70 % du chiffre d’affaires), 
-	 les coquillages, dont les coquilles Saint-Jacques, pétoncles, bulots, praires, 

palourdes et amandes pêchés en majorité par les dragueurs côtiers (25 % du 
chiffre d’affaires)  ; 

-	 les crustacés (araignées de mer, tourteaux et homards), capturés au filet ou 
au casier (5 % du chiffre d’affaires).

La valeur des débarquements (criées et hors criées) est en hausse de 4 % 
par rapport à la période 2013-2017. 
Volumes des pêches (en tonnes)
Sources :  CCI22 - CAD
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Introduites par les praires, puis les coquilles Saint Jacques au début des années 
60, les débarquements des produits de la pêche dans les Côtes d’Armor ont 
profondément diversifié leurs apports avec la montée en puissance des armements 
hauturiers et des productions en hausse d’autres espèces de coquillages 
auparavant sous exploités par la flottille côtière.

Les apports de la flottille de pêche au large 
Les apports de la flottille hauturière sont stables, ils représentent 55 % des 
volumes et 62 % de la valeur mise à la vente en criées. Les principales espèces 
sont les poissons démersaux : l’églefin, la lotte, le cabillaud, le grondin rouge, le 
merlan, le tacaud, le Saint-Pierre, le lieu jaune, la raie et les céphalopodes : la 
seiche et l’encornet.

Les apports de la flottille côtière
La pêche des coquillages est l’activité principale de la flottille côtière. La coquille 
Saint-Jacques exploitée en période hivernale est la première espèce en volume 
et valeur. Avec 5 700 tonnes débarquées en 2018, elle représente à elle seule  
22 % du chiffre d’affaires des pêches du département.
Les débarquements des autres coquillages (pétoncle, amande, bulot…) atteignent 
globalement 2 700 tonnes. Le fait le plus marquant est le renouveau du gisement 
de praires, espèce qui a fait la renommée du port d’Erquy dans les années 50.
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Production de coquille Saint-Jacques du gisement classé
de Saint-Brieuc par campagne de pêche
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Les entreprises de mareyage et de transformation maintiennent leur activité. 
Ce secteur est porteur d’emplois mais souffre d’un déficit de main d’oeuvre.

La mise sur le marché des produits de la mer est réalisée par 17 ateliers de 
mareyage et de transformation (187 salariés au total), pour un chiffre d’affaires 
de 69 millions d’€ en 2018.
Outre le marché national, les ateliers d’expédition et de transformation se 
positionnent sur le marché européen pour les produits frais et plus spécifiquement 
sur l’Europe du Sud pour la surgélation des céphalopodes, la chair de coquillages 
et le marché des crustacés.
Pour faire face à une forte mondialisation du marché qui place l’offre locale en 
situation défavorable par rapport au prix des produits importés, les ateliers de 
transformation ont créé de nouveaux produits, notamment les noix de coquilles 
Saint Jacques. Cette filière s’appuie sur un positionnement commercial qui valorise 
les atouts des produits des Côtes d’Armor (provenance, fraîcheur, éthique de 
gestion).
Acteurs intermédiaires entre producteurs et distributeurs, ces ateliers doivent faire 
face : à l’irrégularité des apports, à la concurrence des poissons d’élevage, aux 
difficultés récurrentes de recrutement de salariés, à la traçabilité de la matière 
première et à la diminution des temps de préparation imposée par les principaux 
acheteurs. 

Les perspectives à moyen terme
L’année 2018 a bénéficié d’une bonne valorisation des captures permettant 
aux armements des possibilités d’investissement mais le renouvellement de la 
flotille côtière reste très insuffisant (3 nouvelles unités en 2018). La production 
en Côtes d’Armor, marquée par une complémentarité entre produits issus des 
pêches hauturières et côtières, reste dynamique et compétitive. En 2018, Erquy et 
St Quay Portrieux se placent respectivement au 4e et 6e rang (tonnage débarqué) 
des 34 criées françaises.
Au niveau national, la filière pêche est confrontée à un encadrement européen 
de plus en plus contraignant qui vise à la protection de la ressource (réduction 
des flottes, plan de gestion). Elle doit également relever le défi de l’interdiction 
progressive des rejets en mer, résoudre les contraintes économiques liées à la 
vétusté des unités de pêche et engager un renouvellement de la flottille. La filière 
manque de visibilité sur les conséquences du BREXIT : accès aux captures dans 
les eaux britanniques.

L’expédition de produits de grande qualité avec une indication de provenance 
est nécessaire pour pallier les importations de meilleur marché et répondre aux 
consommateurs plus sensibilisés à l’origine des zones de pêche et à l’exploitation 
durable des ressources marines.
La flottille diversifiée associée à la qualité des produits débarqués, les actions 
de valorisation de la production, la dispense de formation pêche au sein du 
lycée maritime de Paimpol, la modernité des outils portuaires, le savoir-faire et 
l’adaptation à la demande des ateliers d’expédition et de transformation sont les 
atouts de cette filière dans le département.
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La �otte de pêche, 
les criées de vente 
et les entreprises de marée 
et de transformation 
en 2018
Sources : 
DDTM 22 - CCI22 - CAD

Cartographie : ADAC - CAD
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Contact : Christophe Halary - Tél : 02 96 58 06 75 - chalary@cad22.com

Côtes d’Armor Destination
02 96 58 06 58 - cad22.com
cad@cad22.com  
 
ADAC 22
02 96 62 81 27 - adac22.bzh 
adac22@adac.cotesdarmor.fr
 
www.armorstat.com
7 rue Saint-Benoît - 22000 Saint-Brieuc

Retrouvez ces données sur : 
www.armorstat.com  
le Centre de ressources socio-économiques des Côtes d’Armor

Source :  CAD
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Les principales entreprises de la filière Source : CAD
Entreprise/Lieu Activité Effectifs
armement dahouetin St-Alban Pêche hauturière 200/220
PECHERIES D’ARMORIQUE Erquy Mareyage et  

atelier de transformation 40/60

CELTARMOR St Quay Atelier de décorticage  
de coquillages 30/50

ARMEMENT EOUZAN Plérin Pêche hauturière 30/50
VIVIERS ST MARC Tréveneuc Mareyage 30/50
FURIC Erquy Mareyage 10/15
LOUIS ET GEORGES St Quay Mareyage 10/15
OUEST MAREE Yvias Mareyage 10/15
VIVIER DAUPHIN Pors Even Mareyage 3/5


